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L’ADDS-QM  (Association pour la Défense des Droits Sociaux Qu ébec Métro)   est une corporation à but non lucratif et un grou pe de 
défense collective des droits des personnes sans em ploi ou vivant une situation de pauvreté. En priori té, elle vise à regrouper et 
à défendre les droits des personnes assistées socia les dans une approche de conscientisation et d’éduc ation populaire.  

 

MERCI À TOUS NOS MEMBRES POUR 
L’APPUI QUE VOUS NOUS APPORTEZ !  

 

PASSEZ UN BEL ÉTÉ ! 
 

 

RENOUVELLEMENT DES CARTES DE MEMBRE  
 

OYEZ ! OYEZ ! Comme à chaque année, au mois de juin vient le temps 
de renouveler votre adhésion à l’ADDS. Donc, si vous trouvez un petit 

papier bleu dans votre envoi, c’est que c’est le temps de renouveler vo-
tre carte de membre. Remplissez le coupon d’adhésion et retournez-

nous le avec votre cotisation. Nous vous remercions pour votre appui ! 
 

 
 
 
 

 

 

ADDS-QM 
301, Carillon 

Québec (Québec) 
G1K 5B3 

 

 

 

 

 
525-4983 

 FAX 

529-9455 

 

 
addsqm@bellnet.ca  

 

 
Lundi au 

 

8h30 
à 

17h00 
vendredi  

Si vous déménagez 
cet été, n’oubliez 

pas de nous donner 
votre nouvelle 

adresse! 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
  



 
LETTRE À MONSIEUR CHAREST 
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Par Carmen Tremblay 
Bonjour monsieur Charest, 
 

J’axe mes propos sur la responsabilité morale 
qu’ont à avoir les Élus gouvernementaux, 
Ministres, Députés, Hauts Fonctionnaires de la 
Fonction Publique à l’égard des citoyens, 
citoyennes de notre société québécoise. 
 

En tout premier lieu, je m’adresse à l’homme, 
conjoint, papa dans votre vie personnelle, intime 
et familiale. Je suis persuadée que vous êtes un 
être fondamentalement et foncièrement bon, doté 
d’une morale aiguillonnée. 
 

Il est des jours où le cœur est en prose pour ne 
pas dire à l’envers ou allant vers…  
 

Comment cela se fait-il qu’encore une fois les 
prestataires de l’assistance-emploi écopent de 
coupures indécentes de 84 millions de dollars? 
Pourquoi sommes-nous ciblé(e)s, pris(es) en 
otage? Pourquoi s’acharner de manière 
outrancière, odieuse dans le renforcement 
grossier des préjugés défavorables sur le dos de 
chaque individu, prestataire de l’assistance-
emploi? Il est triste, désolant, malheureux, voire 
désespérant de constater que les Élus 
gouvernementaux prennent de telles décisions 
insensées, immorales et à l’encontre de la dignité 
humaine. 
 

Nous sommes en l’an 2005 et j’entends encore 
dire : « Les gens su l’BS sont paresseux, lâches, 
se font vivre par le Système, font la belle vie, 
etc .».  C’est faux, totalement faux, je le crie 
haut et fort, monsieur Charest.  
 

Quelle différence y a-t-il entre un individu qui 
gagne 50 000 $ par année et moi qui ai droit de 
recevoir 6 600 $ du Ministère de l’Emploi et de la 
Solidarité sociale? Évidemment, le calcul est fort 
simple mais qu’advient-il de la dignité humaine 
habitée dans le cœur de chaque être humain, 
prestataire d’assistance-emploi?  Est-ce que cette 
même dignité est reconnue uniquement en 
fonction du portefeuille? La dignité fait partie 
intégrante, intrinsèque chez l’être humain et vous 
le savez très bien, j’en suis certaine. 

 

Les prestataires d’assistance-emploi vivent dans 
l’insécurité financière totale et cette insécurité 
financière a des répercussions troublantes, 
douloureuses, perturbantes au plan 
psychologique, physique, moral et spirituel. Vous 
connaissez la pyramide de Maslow, monsieur 
Charest. Comment un prestataire d’assistance-
emploi peut-il s’actualiser lorsque les besoins 
primaires ne sont pas comblés? Cela me fait mal, 
très mal. 
 

De plus, les mesures d’employabilité, d’insertion 
sociale, d’intégration sur le marché du travail 
allouées par Emploi-Québec sont porteuses 
d’espoir pour le, la prestataire mais ne répondent 
pas encore à ce que ce dernier, cette dernière se 
trouve un emploi décent, gratifiant, respectant ses 
limites et lui permettre de quitter l’aide sociale. 
 

Il est clair que chaque être humain a la 
responsabilité de la prise en charge de sa vie. Sur 
cela, nous sommes d’accord. Je ne suis pas 
responsable de ce que j’ai reçu, subi, vécu durant 
l’enfance. Je sais, par contre, que chacun(e) de 
nous porte en lui, en elle, des blessures 
indescriptibles qui peuvent rester imprimées 
longtemps. Tout ce qui ne s’exprime pas 
s’imprime. Je sais aussi que je suis responsable 
de ce que j’en fais.  
 
Le bonheur n’est pas un but mais le Chemin. 
Qu’en est-il de l’exercice du pouvoir au sein du 
Gouvernement? Ma définition du pouvoir est la 
suivante, elle est si simple : « Le pouvoir, c’est la 
capacité de changer, d’influencer de façon 
créatrice, saine, humanitaire ».  Tant et aussi 
longtemps que l’intellect sera au service du 
pouvoir, il y aura toujours zizanie, 
mécontentement, frustration, indignation, irrespect 
de (et dans) la population. « Le vrai pouvoir se 
situe au niveau du Cœur, pas ailleurs ». 
 
Qu’advient-il des ces travailleurs, travailleuses qui 
gagnent durement leur vie et qui sont payés(es) 
au salaire minimum de 7,60$ l’heure? Encore une 
fois, l’indécence est au rendez-vous. Qu’advient-il 
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des étudiants(es), des sans-emploi, des 
personnes âgées, des sans-logis, des laissés- 
pour-compte bref, d’une population fragilisée, 
fragilisante, vulnérable vivant dans l’insécurité 
destructrice? C’est à pleurer. Cessons le discours 
des gens démunis, des enfants défavorisés. Ce 
ne sont pas les gens qui sont démunis, ce ne sont 
pas les enfants qui sont défavorisés, c’est plutôt le 
porte-monnaie qui est dégarni, à bout de souffle, 
qui les affecte tant. 
 

Un monde meilleur se nourrit de tendresse parce 
qu’au plus profond de nous, nous sommes tous 
des p’tits minous en quête de caresses. La Vie est 
un cadeau précieux qu’on doit chérir, dorloter et 
donc, lui être reconnaissante. C’est un privilège de 
vivre, d’essayer d’être meilleur(e) à chaque instant 
que l’on respire, d’aspirer à une société épanouie, 
vivante et stimulante. 
 

Le Pathos prend trop de place dans toutes les 
couches sociales. Vite, Vite nageons dans l’Éros! 
Il y a urgence de vivre pleinement sa vie, de 
l’assumer du mieux que nous le pouvons! Cela 
presse!! Partageons la richesse de manière 
élégante, civilisée! Dans notre société capitaliste, 

l’on encourage l’individualisme, l’autonomie pleine 
et entière, la réussite et la performance alors que 
tous les êtres humains sont interdépendants. Où 
est la Vérité dans tout cela? Est-ce que chaque 
citoyen, citoyenne est confortable dans ce constat 
déshumanisant? Je choisis de réussir ma vie et 
non de réussir dans la vie. 
 

Pour terminer cette lettre, je veux que vous 
sachiez, monsieur Charest, que le Québec est un 
pays riche et par le fait même, je n’adhère plus au 
discours véhiculé à l’effet que les coffres de l’État 
sont à sec. C’est un discours inadmissible, 
inacceptable et cela sort de mon entendement. 
J’espère de tout cœur que tous les représentants 
de l’État seront en mesure de cesser illico leur 
acharnement dans les coupures budgétaires dans 
des ministères où la qualité de vie des gens est 
menacée. 
 

Recevez, monsieur Charest, Premier Ministre du 
Québec, l’expression de ma cordialité et de ma 
transparence. 
 
Carmen Tremblay, femme de cœur et citoyenne à 
part entière 

 
 

JOYEUX ANNIVERSAIRE À NOS MEMBRES ! 
Pour le mois de juin, 

Réjeanne Bédard 
Olivette Bélanger 

Renaud Blais 
Patricia Carmichael 

Clermont Côté 
Christiane Croteau 
Richard Duchesne 

Pierre Ferland 
Marie-France Foucault 

Marc Gagné 
Raymond-Yves Gariépy 

Michel Giroux 
Alain Gosselin 

Blanche-Aimée Goulet 

Blanche-Aimée Goulet 
Rachel Lacasse 

Danielle Langlois 
Claire R. Pelletier 
Patrick Tremblay 

Luc Vézina 

   

 Pour le mois de juillet,  

Manon Baillargeon 
Marie-Marthe Bergeron 

Anne-Denise Carrier 
Danielle Durette 

Robert Foisy 
Lise Fournier 

Fernand Fréchette 
Marie-Josée Gagné 

Denis Gagnon 
Madone Landry 

 

Lise Lapensée 
Michel Leclerc 

Anne-Valérie Lemieux-Breton 
Carole Masse 

Lorraine Mathieu 
Monique Morin 
Huguette Potvin 
Gaétan Rouleau 
Pierre Verreault 

   

 Pour le mois de août,  

Nicole Beaulieu 
Jean-Claude Bellefeuille 

Renée Dubeau 
Roger Dubuc 

Laurence Labranche 

Christian Loupret 
Ann Perreau 

Louise Plourde 
Thérèse Simard 

 

Bernard St-onge 
Enrico Théberge 
Chloé Vigneau 
Danielle Voyer 
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CHRONIQUE POLITIQUE  
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ADDS 

La ministre Courchesne en visite à l’ADDS 
Par Jonathan Carmichael 

 

Le charme de la ministre…  
 Le 12 mai dernier, Michelle Courchesne, députée libérale dans le comté de Fabre et nouvelle 
ministre de l’Emploi et de la Solidarité sociale, est venue rencontrer des militantEs de l’ADDS-QM dans 
nos locaux. Une rencontre importante entre des personnes assistées sociales qui militent pour la défense 
des droits sociaux et la ministre responsable de l’aide sociale. 
 

 Beaucoup moins arrogante que son prédécesseur Claude Béchard, la ministre Courchesne était 
vraisemblablement en Opération Séduction. Une grosse heure passée à faire du charme, à nous exposer 
sa provenance d’un « milieu modeste » (!!!), à tenter de nous convaincre comment elle peut être proche 
des gens. Bien gentille la ministre, mais concrètement, elle n’avait rien à nous proposer quant à 
l’amélioration des conditions de vie des personnes assistées sociales. 
 
Notre vécu, c’est important  
 Durant la rencontre avec la ministre, nous avions décidé à l’ADDS de miser sur le vécu des 
personnes assistées sociales. Étant plus souvent qu’autrement barricadé dans leurs hautes tours à 
bureaux, les ministres ne connaissent à peu près pas la réalité vécue par les gens.  
 

 Tout d’abord, nous avons présenté c’est quoi l’ADDS, en précisant ce que nous faisons au 
quotidien et en nommant les valeurs qui nous regroupent. Ensuite, nous avons exposé les réalités à l’aide 
sociale et les derniers reculs. À partir de leur vécu, des militantEs ont parlé à la ministre du Projet de loi 
57, des modifications au règlement de l’automne (tout particulièrement la nouvelles règle des avoirs 
liquides à zéro pour avoir droit à l’aide sociale), de la demi-indexation, de la notion de vie maritale, des 
contrôles et des préjugés. Enfin, nous avons présenté nos revendications et les solutions qui doivent être 
appliquées pour sortir les gens de la misère. 
 
Les réponses de Courchesne  
 Devant nos témoignages et nos revendications, la ministre n’avait pas vraiment de réponse à nous 
donner. Si ce n’est sa compréhension et son empathie… Mais ce n’est pas ça qui va améliorer les 

conditions de vie des personnes assistées sociales ! 
 

 La ministre nous a assuré qu’elle travaille fort à l’intérieur de son 
parti pour faire passer certains changements. Elle a avoué qu’elle n’a 
pas beaucoup de marge de manœuvre à l’intérieur du Conseil des 
ministres et qu’elle doit convaincre d’autres personnes. Elle nous a 
ensuite annoncé qu’elle tenait mordicus au Projet de loi 57. Le très 
contesté projet de loi qui réforme l’aide sociale sera ramené à l’ordre du 
jour avec des amendements au début de juin. Elle nous a aussi parlé 
d’équité, qu’il fallait être juste avec tout le monde. Ce qui revient à dire 

que sous prétexte d’équité, on enfonce les personnes dans la pauvreté. Alors qu’au même moment on 
laisse les patrons faire des millions et des milliards sur le dos des travailleurs et travailleuses avec ou 
sans emploi. Durant cette rencontre, la ministre a quand même pris un engagement en nous annonçant 
qu’il n’y aurait pas de nouvelles coupures imposées aux personnes assistées sociales. 
 
Nouvelle ministre, même combat !  
 Même si la ministre est nouvelle, la lutte devra continuer. Déjà, en plus du maintien du Projet de 
loi 57, nous avons appris qu’elle a l’intention de maintenir la demi-indexation. Les ministres changent, 
mais l’orientation néolibérale reste ! Et, nous le savons très bien, c’est par notre force collective et notre 
solidarité que nous parviendrons à faire reculer ce gouvernement et à obtenir des victoires.     
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MILITANTES ET MILITANTS 

Remerciements 
 Par Robert Foisy 

Salut, c’est encore moi, le petit Robert de l’ADDS, qui vous écrit son état d’âme. En fin de semaine 
passée, je suis allé au Domaine Forget pour représenter l’ADDS à une formation donnée par le RÉPAC 
(Regroupement d’éducation populaire et d’action communautaire). J’ai bien aimé ça et je me suis rempli 
la caboche de bien belles choses qui vont me motiver dans ma démarche à l’aide sociale. 

Là-bas, je me suis aperçu que je n’étais pas rendu bien loin 
dans le domaine de la vie. On dirait que je fais du surplace. Voyez-
vous, l’aide sociale, ce n’est pas fait pour sortir du trou, c’est fait pour 
qu’on s’enfonce au plus profond.  

Une chance qu’il y a des groupes communautaires qui 
s’occupent de nous comme l’ADDS-QM car on serait mal pris. Il y a 
aussi des bons côtés du monde qui nous apprécie et là je veux 
remercier ce monde là, qui m’a aidé dans ma démarche contre le 
cancer que j’ai eu. Grâce à ce soutien, bien j’ai passé au travers et je 
leur dis un GROS MERCI ! 

Moi, Robert Foisy (j’ai dit !) 

 

 

NOS REGROUPEMENTS 
(2e partie) 

Par Pascale Perron 
 

Dans la Riposte du mois d’avril, moi et Joseph vous présentions deux des regroupements dont 
l’ADDS fait partie. Au cours du mois d’avril nous avons fait des actions avec le CLAP 03 et le RÉPAC 03-
12. Mais qu’est-ce que c’est au juste ces deux regroupements-là ? 
 

Le CLAP 03  ou autrement dit le Collectif de Lutte et d’Action contre la Pauvreté de la région de 
Québec. C’est le regroupement d’organismes de la région de Québec qui appuient le Collectif national 
pour un Québec sans pauvreté . Là-dedans il y a, entre autres, ROSE du Nord, La Courtepointe, 
Moisson Québec, le CAPMO, etc. Au total ça fait environ une dizaine de groupes. Les personnes qui 
représentent ces organismes décident ensemble de formations et d’actions pour lutter contre la pauvreté. 
Le CLAP a entre autre organisé la formation sur le budget et l’écoute collective du budget provincial. Une 
autre formation a été organisée au mois d’avril sur l’histoire des mesures sociales et des coupures à 
l’aide sociale, on y a beaucoup parlé des revendications que nous avons contre la pauvreté. 

 
Le RÉPAC 03-12, c’est le Regroupement d’Éducation Populaire et d’Action Communautaire des 

régions de Québec et de Chaudière-Appalaches. Le regroupement permet à plus de quarante groupes de 
défendre et promouvoir les droits sociaux ensemble et de faire connaître l’éducation populaire. C’est un 
outil pour faire avancer la cause de la justice sociale. C’est le RÉPAC qui a organisé la manifestation du 
14 avril à Québec. À toutes les années, au mois de mai, le RÉPAC organise une formation de deux jours 
où les groupes membres envoient des militantEs pour se former sur la justice sociale et l’éducation 
populaire. L’ADDS est membres du comité luttes du RÉPAC. 



 
Les phénomènes humains ! 
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Un antidote au « pouvoir », la démocratie directe 
(Dernier article d’une série de cinq, par Joseph Dansereau) 

 

Il n’y a pas que le silence (l’omerta) qui tue, l’obéissance aveugle, c’est-à-dire la soumission aussi.  Un 
psychosociologue états-unien a voulu trouver une double réponse à l’obéissance.  Entre 1950 et 1963, il 
a mis au point un modèle d’expérience à ce sujet.  Ce modèle a été répété par la suite de nombreuses 
fois par des universités dans le monde.  Stanley Milgram, dans un laboratoire, demande à des individus 
de participer à une enquête sur l’apprentissage et la mémoire.  Ces volontaires recevaient l’ordre d’infliger 
des chocs électriques de plus en plus violents à une innocente victime.  Le résultat recherché était de 
savoir combien d’entre eux allaient, en un mot, « obéir » et jusqu’òu ? 
 

C’est l’un des dilemmes les plus importants de notre époque qui se trouve à la base des travaux de ce 
chercheur, c’est-à-dire : où finit la soumission à l’excès d’autorité, « le pouvoir », et où commence la 
responsabilité de l’individu, c’est-à-dire, quand l’individu commence à s’objecter et à s’opposer à l’autorité 
abusive, le « pouvoir ».  Le résultat de ces expériences où des milliers d’hommes et de femmes ont parti-
cipé a toujours été le même : incroyable et bouleversant !  En effet, plus de 66% d’entre eux et elles ont 
infligé une décharge électrique mortelle.  Par obéissance aveugle (la soumission à un pouvoir), le « pou-
voir » du savant, ces personnes sont devenues meurtrières. D’ailleurs, il y a déjà plus de 20 ans, le film 
« i, comme Icart » relatait cette expérience en laboratoire pendant plus de 15 minutes. 
 

Je fais ici un rapprochement d’une telle attitude sociale avec les comportements sociaux qui entretiennent 
les conditions pour que la pauvreté demeure, que l’exclusion sociale continue et que les préjugés collec-
tifs (stéréotypes) durent.  De tous les efforts que des milliers de militantEs de diverses organisations so-
ciales ont déployés depuis près de 40 ans pour se défendre contre les abus et revendiquer des améliora-
tions, nous devons nous rendre compte que ces moyens sont maintenant insuffisants.  Partout sur la 
planète, la valeur d’un humain est de plus en plus considérée selon sa valeur matérielle (argent) qu’il a 
sur le marché.  Malgré, dis-je, ces efforts, nous, individuellement et socialement continuons à reculer. 
 

Dans un livre choc très récent « Pourquoi ça ne va pas plus mal ? », Patrick Viveret, dès la première 
page de son livre nous informe que 1 000 milliards de dollars sont consacrés à l’usage militaire, et ce, à 
tous les ans dans le monde.  Même les Caisses populaires nous indiquent le chemin à prendre pour que 
ces guerres continuent quand elles utilisent l’expression que « l’argent est le nerf de la guerre ». Si nous 
utilisions l’expression « le nerf de la paix », nous aurions besoin de 100 fois moins de milliards pour régler 
définitivement la misère et la pauvreté sur notre planète. 
 

Que pouvons-nous faire maintenant devant de tels « pouvoirs excessifs » ?  Si les moyens de contesta-
tion et d’opposition aux abus n’ont pas servi à changer vraiment les choses, que nous reste-t-il ?  
Comment pouvons-nous mobiliser notre seule force, c’est-à-dire le plus grand nombre possible de 
citoyennEs ?  Où se trouve donc le lieu où chacunE comme citoyennE peut s’exprimer dans une totale 
liberté, être écouté des autres et réfléchir sur un projet social que nous pourrions définir ensemble?   Ce 
lieu existe maintenant.  En effet, il y a à peine deux ans était publiée, par deux chercheurEs québécoisEs, 
une démarche scientifique qui s’est étendue sur plus de 30 ans et qui nous fait la preuve qu’avec une 
approche et ses méthodes, la démocratie directe peut se pratiquer.  Il n’y a qu’une seule condition  : 
que ceux et celles qui détiennent une autorité au sein des organisations qui déclarent qu’un « autre 
monde est possible », prennent l’initiative de mettre en pratique cette approche et les méthodes expéri-
mentées. Cette découverte extraordinaire et révolutionnaire est : « La communication collective ». Pour 
les intéresséEs, une courte documentation de sensibilisation est disponible, contactez-moi : 
joedanse@yahoo.fr ou laissez un message au 263-8173. 
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NOUVELLES MILITANTES ! ! ! 

 

Par Jonathan Carmichael 
 

Semaine de la dignité des personnes assistées socia les 
Cette année pour la Semaine de la dignité, qui s’est tenue du 2 mai au 7 mai, trois activités ont été 
organisées dans la région de Québec par le Collectif de lutte et d’action contre la pauvreté (CLAP 03), 
regroupement dans lequel votre ADDS est très active. 
 
Tout d’abord, le 3 mai, une quarantaine de militantEs se sont rassembléEs dans les locaux de R♀SE du 
Nord pour une formation sur les mesures appauvrissantes et discriminatoires. Durant cette rencontre, 
nous avons nommé le projet de société que nous voulons. Des mots comme l’égalité, la solidarité et le 
respect sont ressortis de nos discussions. Après avoir partagé nos espoirs, nous avons regardé ce qui 
nous empêche de vivre pleinement notre idéal. Parmi les barrières, la pauvreté, les préjugés, 
l’individualisme ont été nommés par plusieurs.  Enfin, les participantEs ont analysé pourquoi il y avait des 
barrières. Nous avons conclu que ces barrières ne sont pas une fatalité, mais plutôt créées par des choix 
politiques. Ce sont les gouvernements, les patrons, les médias, qui créent les barrières et les 
maintiennent en place. Ce fut une journée de réflexion et de plaisir bien appréciée. 
 
Ensuite, le 5 mai, une quarantaine de militantEs sont alléEs manifester au Centre Local d’Emploi des 
Quartiers-Historiques. À cette occasion, nous avons démoli symboliquement le Mur qui entrave l’accès à 
notre idéal. Chacune des briques qui composent ce mur ont été laissées au CLE. Nous avions choisi 
d’aller au CLE parce que c’est là que débutent la honte et l’oppression des personnes assistées sociales.  
 
Enfin, toujours le 5 mai, après l’action, tout le monde s’est retrouvé dans les locaux de R♀SE du Nord, où 
nous avons assisté à une très belle et très touchante pièce de théâtre sur les revendications entourant la 
Charte mondiale des femmes pour l’humanité. Nous avons ensuite dégusté un morceau de gâteau. Une 
belle journée de dignité et de revendication. 
  
 
Charte mondiale des femmes pour l’humanité  
Le 7 mai, plusieurs militantes et des militants de l’ADDS-QM ont participé à l’évènement historique de 
l’arrivée de la Charte des femmes pour l’humanité. Nous étions présentEs en compagnie du Front 
commun des personnes assistées sociales du Québec. En tout environ 15 000 personnes ont marché 
dans les rues du Québec pour cet évènement. 
 
Une Ministre dans les locaux de l’ADDS  
Le 12 mai, la nouvelle ministre de l’Emploi et de la Solidarité sociale, Michelle Courchesne, est venue 
nous visiter dans nos locaux. À cette occasion, une douzaine de militantEs du groupe se sont déplacéEs 
pour la rencontrer. Consulté le compte-rendu à la page 4. 
 
Rencontre de la Visée  
Le 16 mai, une quinzaine de militantEs impliquéEs à l’ADDS se sont réuniEs chez un militant-salarié afin 
de partager un bon souper et afin de nommé ce qui nous réuni à l’ADDS et les valeurs que nous 
partageons. Un temps d’arrêt bien apprécié pour réfléchir à notre pratique en tant que groupe. 
 
Le Grand ménage du printemps  
Le 27 mai, des militantEs de l’ADDS ont sorti moppe et plumeau pour faire le grand ménage des locaux ! 
Une grosse journée de corvée ! 
 

« L’ADDS, j’y tiens et je m’y implique !! » 
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Juin 2005 
LUNDI MARDI MERCREDI JEUDI VENDREDI 

  1 2 3 
    Comité organisateur 

9h00 
 

 

6 7 8 9 10 
MANIF pour la 

gratuité des 
médicaments 

11h30 

DÉPANNEUR 186 
13h30 

  ACTION !  
Non au Projet  

de loi 57 

13 14 15 16 17 
 
 

DEPANNEUR 186 
13h30 

 

AG ADDS 
13h30 

 

 Pique-nique et  
balle-molle 

12h00 

20 21 22 23 24 
 Comité femmes 

9h30 
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 Le 4 juin, nous vous invitons au Parc Durocher, pour « St-Sauveur en Fleurs ». Cette activité est une 
fête populaire pour l’autofinancement de groupes du quartier St-Sauveur. Venez déguster nos hot-
dogs et vous procurer des fleurs ! 

 Le 6 juin, le Collectif pour un Québec sans pauvreté organise une mobilisation pour réclamer la 
gratuité des médicaments pour les personnes assistées sociales. L’ADDS y participera. Joignez-vous 
à nous ! Rendez-vous au 301, rue Carillon, à 11h00. Réservez au 525-4983. 

 Le 10 juin, le Front commun des personnes assistées sociales du Québec organise une action en 
avant-midi, afin de dénoncer le retour du Projet de loi 57. Pour les détails, téléphonez au 525-4983.    

 

Voilà l’été qui se pointe le bout du nez ! À l’ADDS, c’est donc le temps des vacances, le 
temps de refaire le plein d’énergie après une année très chargée ! La prochaine parution 
de la Riposte, le bulletin de votre association, aura lieu en septembre prochain. Veuillez 
noter que les rencontres du Dépanneur 186 auront lieu comme d’habitude et il y aura 
quelqu’un pour répondre à vos questions au téléphone. Bon été à touTEs !! À bientôt ! 

Voici ce que l’ADDS-QM vous offre 

➪ Avez-vous des questions sans réponse  ? Utilisez le Dépannage téléphonique  au 525-4983. 
➪ Vous avez des questions concernant l’aide sociale  ? Nous vous invitons au Dépanneur 186  

(rencontres collectives d’information sur la loi de l’aide sociale). L’horaire des rencontres est disponible aux 
locaux de l’Association  ou au 525-4983. 

➪ Voulez-vous vous impliquer dans la défense des droi ts individuels et collectifs  ? Passez nous voir ! 

 
Calendrier des activités 


